
COURS À L'EXPÉDITION au DÉPART du SUD-EST

 Synthèse octobre 2019

POMME Un écoulement insuffisant 
Ce mois d’octobre 2018 se distingue par une activité moins importante. Cette situation est
davantage  marquée  cette  année  sur  l'ensemble  des  destinations.  Malgré  la  diversité
variétale, la demande sur le marché intérieur est peu motivée pour le produit. Hormis les
engagements  de  la  grande  distribution  dans  les  « foires  aux  pommes »,  le  manque  de
consommation  ne  favorise  pas  le  commerce.  La  persistance  des  températures  douces
auxquelles  s’ajoutent  en  fin  de  mois  les  vacances  scolaires,  avec  la  fermeture  de  la
restauration  collective,  sont  les  principaux  facteurs  explicatifs  du  faible  volume  de
transactions. Seule la Golden bénéficie d'un courant de vente régulier. Au milieu du mois, la
demande  s'active  toutefois  avec  la  commercialisation  de  la  Juliet,  variété  bio  de  bonne
qualité  gustative  et  d'une  conservation correcte.  Vers  l'Europe,  le  marché  est  également
calme. En effet, la production propre à chacun des autres pays producteurs de ce continent
limite les débouchés. Par contre, vers le grand export, le rythme de vente ne faiblit pas et
cela reste la destination privilégiée pour la Granny et la Gala ainsi que pour les nouvelles
variétés Bio (Asie, Moyen-Orient, Amérique du Sud). 
Les cours sont bas par rapport à la campagne précédente pour l'ensemble des variétés ainsi
qu'à la moyenne quinquennale hormis en Golden.

Prix départ station, en €/kg

GALA 
cal. 170-200 g 
plateau 1 rang

GOLDEN 
cal. 170-200 g 
plateau 1 rang

GRANNY 
cal. 170-200 g 
plateau 1 rang

Octobre 2019
Septembre 2019
Octobre 2018
Moy. 5 ans 

0,94
1,06
0,96
0,97

1,04
1,07
1,15
0,94

1,01
1,11
1,11
1,03



RAISIN Transition du raisin frais vers le raisin de longue conservation
Dans  la  première  partie  du  mois,  la  météo  encore  estivale  ne  favorise  pas  l'intérêt  des
consommateurs pour le raisin. En Alphonse Lavallée, le disponible en produit frais de bonne
tenue décroît progressivement et la longue conservation prend peu à peu le relais pour des
départs  vers  le  marché  national  et  vers  l'export.  En  Muscat,  quelques  mises  en  avant
permettent de dynamiser un peu les ventes mais sur des volumes peu importants. Seuls les
Muscats  extra  et  AOC  sont  recherchés.  Pour  la  qualité  standard,  le  commerce  est  plus
laborieux. Ce contexte provoque un lent mais régulier recul des prix. La transition entre frais
et  frigo  n'est  effective  qu'à  partir  de  la  deuxième  décade.  Le  commerce  subit  alors  un
ralentissement.  En effet, le manque de mises en avant (hormis en Muscat AOP) associé aux
vacances  scolaires  freine  le  commerce  et  les  sorties  magasin.  Les  marchés  de  gros  sont
également  peu  présents  en  raison  d'une  consommation  qui  se  désintéresse  du  raisin.  La
demande semble se positionner  sur  les  autres fruits de saison comme les  petits agrumes
(clémentines). En toute dernière partie de mois, la demande s'active enfin avec des cumuls de
commandes dans la perspective de la journée fériée du vendredi 1er novembre.
La bascule entre frais et frigo n'apporte pas les hausses habituelles : les cours d'octobre 2019
sont  inférieurs  à  la  moyenne  quinquennale  de  12 %  en  Muscat  et  de  19 %  en  Alphonse
Lavallée. 

Qté 
en tonnes 

Prix départ station, en €/kg

Muscat cat I frigo Lavallée cat I frigo

Octobre 2019
Septembre 2019
Octobre 2018
Moy. 5 ans 

5 974
10 690
2 437

/

2,60
-

3,00
2,96

2,00
-

2,51
2,47

COURGE Première cotation     : un début de campagne de commercialisation correct
Premières cotations d'une partie de la  gamme "courge" départ région. La courge muscade, la
courge  Butternut  et  le  potimarron  sont  les  trois  principaux  produits  observés.  C'est  une
cotation hebdomadaire, avec des cours à priori  peu volatils qui évoluent au rythme de la
récolte et de sa consommation. Les récoltes s'échelonnent pour le plein champ d'octobre à
mi-novembre.  Les  courges  muscade  et  Butternut  sont  conservées  à  des  températures
positives (10-12 degrés) dans des chambres bien aérées, chauffées au plus froid de l'hiver. La
campagne se termine en général entre fin mars et début avril. En poids et en surface, ce sont
les produits très présents dans le Sud-Est, premier bassin producteur. Le potimarron est  plus
difficile à conserver et sa campagne hivernale se termine plus rapidement.  
En  ce  début  de  campagne,  la  muscade  se  vend  lentement  et  ses  cours  sont  faiblement
soutenus avec une fourchette de prix allant de 0,35 €/kg à 0,45 €/kg en palox. Elle se négocie
au stade production entre 0,15 et 0,25 €/kg. Sa qualité est correcte et permet d’envisager de
bonnes perspectives sur la tenue du produit au cours de sa conservation. La Butternut profite
d'un  flux  de  vente  plus  fluide  et  le  potimarron,  avec  une  offre  plus  modérée,  trouve
facilement sa place sur le marché.

Prix départ station, en €/kg

Courge Muscade Butternut Potimarron

Octobre 2019 0,43 0,72 1,01



Bilan de la campagne Sud-Est

PÊCHE NECTARINE 2019

Une campagne favorable, qui se dégrade cependant dans sa dernière partie

Malgré une augmentation globale par rapport à 2018, cette campagne reste la 2ème plus faible récolte en
volume de ces cinq dernières années. La production et la consommation n’ont pas réussi à ajuster leur point
d’équilibre, avec  une grande partie de saison sous-approvisionnée à laquelle succède une offre devenant
excédentaire après le 20 août. Reflet de cette conjoncture, les prix sont restés soutenus jusqu’au 20 août
avant de chuter dans le dernier tiers de la campagne.

La campagne démarre dans le Sud-Est autour du 10-15 juin pour les variétés les plus précoces. Elle prend
progressivement un retard de 10 jours au cours de l'été à cause des forts épisodes de chaleur et de sécheresse.
Un fort orage de grêle anéantit à la mi-juin 3 000 tonnes de pêches en région Auvergne Rhône-Alpes. Ainsi,
malgré une floraison prometteuse,  la production nationale est quand même inférieure de 6 % à la moyenne
2014-2018. La chaleur et la sécheresse ont également pour conséquence de favoriser une forte proportion de
calibre B. Il faut attendre la mi-juillet pour que ces petits calibres diminuent et que les gros calibres prennent le
pas. Les cours sont fermes dès le démarrage et restent au-dessus de la moyenne quinquennale (2014-2018) de
6 à 8 % jusqu’au 15 août. A partir de cette date, l’équilibre du marché s’inverse, alors que le pic de production
vient juste d’être atteint.  Le retard pris en début de campagne se cumule avec le démarrage des variétés
tardives à haut rendement, dans un contexte de baisse progressive de la consommation propre à la fin du mois
d’août. Des stocks se constituent alors pour atteindre des niveaux importants chez certains opérateurs. Début
septembre,  les  prix  rejoignent  le  niveau  de  la  moyenne  quinquennale  pour  les  calibres  A.  Les  fruits  de
deuxième catégorie et une partie des petits calibres se trouvent écartés. Des opérations promotionnelles sont
mises  en  place  pour  favoriser  le  déstockage,  prolonger  la  saison  en  maintenant  le  produit  en  grande
distribution et,  ce faisant, ralentir la chute des cours en fin de saison. En toute fin de campagne, la météo
favorable  maintient  un  petit  courant  de  demande  permettant  d'écouler  les  dernières  productions.  La
campagne se termine autour du 20 septembre en PACA. Elle est marquée par un calendrier décalé et des aléas
météorologiques qui n’impactent pas la bonne qualité organoleptique des fruits.
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